2015 – SUJET N° 4.3
Vous analyserez la situation de management présentée dans l’annexe en effectuant les travaux suivants : 
1. Repérer les éléments caractéristiques de l’organisation Nataïs.

2. Élaborer le diagnostic interne de l’organisation Nataïs.

3. Identifier le problème de management auquel est confrontée l’organisation Nataïs.

4. Montrer que la politique des ressources humaines de l’organisation a un impact sur la motivation de ses salariés, et apporte une réponse au problème de management.

5. Montrer la cohérence entre la politique des ressources humaines et les finalités de l’organisation.

ANNEXE 1 : Le pop-corn de la PME Nataïs explose à l'international
ANNEXE 2 : Nataïs, modèle de l'intégration réussie
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Annexe 1 -  Le pop-corn de la PME Nataïs explose à l'international
Une PMI française qui vend du pop-corn à des Américains. C'est l'histoire de Nataïs, entreprise située dans le département du Gers, qui réalise plus de 90 % de ses ventes à l'étranger. En 20 ans, les dirigeants ont bien fait pousser cette entreprise, qui emploie 120 salariés et réalise 38 Millions € de chiffre d'affaires. […]

La SAS Nataïs dispose d’un capital de 5 500 000 € et réalise, depuis ses débuts, 90 % de son chiffre d’affaires à l’international, initialement cantonnés aux pays  européens (Allemagne, Suède, Roumanie, Ukraine...). Depuis près de trois ans, la PME travaille sur le grand export. […]

Chaque année, ce sont environ 35 000 tonnes de maïs à éclater que Nataïs commercialise (…) pour un chiffre d'affaires de 38 M€ en 2013. […]

Avant de gagner des parts de marché à l'étranger, il a fallu optimiser l'outil de production français. En 2011, Nataïs investit 3 M€ dans la modernisation de son usine, qui conditionne aujourd'hui 300 sachets de pop-corn pour micro-ondes par minute. Une capacité de production performante, renforcée par l'intégration de l'ensemble des acteurs de la filière au processus de fabrication, à travers des partenariats étroits noués avec les agriculteurs locaux. Une proximité qui rassure les clients et permet aussi à la société d'innover en mettant au point de nouvelles références à l'aspect différent et aux saveurs originales. […]
www.chefdentreprise.com Publié le 21/03/2014 par Marion Perroud (Extraits)

Annexe 2 - Nataïs, modèle de l'intégration réussie

Pour accompagner son développement Nataïs se trouve confontée à des difficultés de recrutement de nouveaux collaborateurs.

Il ne suffit pas d’attirer des candidats, il faut les garder. La PME gersoise Nataïs a développé un programme afin de mieux intégrer les salariés et de les fidéliser.

Chez Nataïs, à Bézéril (Gers), la question de l’intégration réussie des salariés est une priorité. Cette PME a élaboré un processus d’accompagnement à faire pâlir d’envie certaines grandes entreprises. « Développer des outils RH pour réussir l’intégration des nouveaux coûte bien sûr de l’argent », explique Michael Ehmann, le président de Nataïs, « mais beaucoup moins qu’un salarié qui démissionne au bout de trois mois ». Un tel départ s’avère d’autant plus dommageable qu’il n’est pas toujours facile d’attirer des candidats dans un département rural comme le Gers. À peine arrivés, les nouveaux sont donc immédiatement accompagnés par un programme d’intégration. Celui-ci comprend des mesures simples – un café offert par le chef d’atelier, un e-mail envoyé à tous les collaborateurs pour présenter la recrue avec, en pièce jointe, son CV résumé – et d’autres qui mobilisent plus fortement l’entreprise. « Dès mon premier jour, j’ai été suivi par le chef d’atelier et un membre des ressources humaines est venu me voir régulièrement », témoigne Julien Demeurant, un conducteur de ligne de 26 ans, qui travaillait auparavant dans la restauration.

Nataïs aide chaque nouvel embauché dans la prise de fonction de son poste en lui faisant passer les deux premiers jours en doublon avec un tuteur. À la fin de celle-ci, un bilan d’intégration est réalisé avec l’équipe des ressources humaines, le chef de service et le tuteur. Enfin, avant la fin de la période d’essai, un rendez-vous est fixé pour évaluer les savoir-faire du nouveau venu. Il s’agit d’un entretien réalisé sur le modèle de l’entretien annuel de développement professionnel. « L’objectif de ce point est de faire le bilan des envies  du  salarié,  de   détecter   ensemble   ses   compétences   cachées », précise Jérôme Réthoré, Directeur général de Nataïs. La question de la montée en compétences du salarié est donc posée dès l’embauche.

Dès le départ, les salariés peuvent anticiper leur évolution professionnelle. Pour cela, ils auront la possibilité de suivre les formations financées par l’entreprise, qui y consacre chaque année 5 % de la masse salariale, bien plus que les obligations légales. « Plus que les diplômes, nous valorisons les compétences », explique Michael Ehmann, né outre-Rhin. L’autre secret de la réussite du plan d’intégration réside dans les performances économiques de l’entreprise. Avec un taux de croissance de 10 %, il est plus aisé d’offrir des carrières ascendantes aux collaborateurs qu’en temps de contraction de la demande.
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